
Une famille PONTVIANNE d'Yssingeaux  dont tous les fils sauf un, sont entrés en 

religion 

 

 



 

 

N° de 
descendance 

Nom Date Naiss Lieu Naiss Conjoint Date 
d'union 

Lieu d'union Date 
Décès/Inhum. 

Lieu Décès/Inhum. 

Génération 1 
  PONTVIANNE Pierre 03/flor /an XIII Yssingeaux 

(43268) - La 
Brousse 

AULANIER 
Jeanne Marie 

01/02/1837 Yssingeaux (43268)     

Génération 2 
1 PONTVIANNE Pierre "Jean" Régis 

prêtre franciscain 

22/12/1837 Yssingeaux 
(43268) 

      10/02/1908 ? 

2 PONTVIANNE Martin Jean 

missionnaire,Evêque de Botra et de Hué , 
Vicaire apostolique 

14/03/1839 Yssingeaux 
(43268) - La 
Brousse 

      30/07/1879 Hong Kong 

3 PONTVIANNE Jean Pierre "Fulgence" 

Prêtre franciscain 

27/01/1841 Yssingeaux 
(43268) - La 
Brousse 

      14/02/1914 Le Puy en Velay (43157) 

4 PONTVIANNE Antoine 

  

conseiller municipal 

le seul à ne pas être entré entré en religion 

09/07/1843 Yssingeaux 
(43268) - La 
Brousse 

      24/01/1903 Yssingeaux (43268) 

5 PONTVIANNE Jean 

Prêtre, supérieur du probatorium, procureur 
de la mission,provicaire Tchen-Tou 

15/12/1850 Yssingeaux 
(43268) - La 
Brousse 

      18/12/1908 Tchen-Tou 

6 PONTVIANNE Jean-Marie 

prêtre , curé de Versilhac 

17/06/1857 Yssingeaux 
(43268) 

      03/02/1919 Yssingeaux (43268) 



Zoom sur PONTVIANNE Martin Jean 

né le 15 (é) ou le 19 (m) décembre 1850 au hameau La Brousse, à Yssingeaux (Haute-Loire), 

suivit les traces d'un de ses frères qui s'était consacré aux M.-E.  

Ses études faites au petit séminaire de Monistrol, il entra laïque au Séminaire des M.-E. le 25 

octobre 1871.  

Prêtre le 30 mai 1874, il partit le 29 juillet suivant pour le Se-tchoan occidental. 

 

Voici les postes qu'il occupa :  

Sou-kia-ouan, Kouang-gan, Gan-io, Pien-kieou, Mien-tchou hien. 

 Il devint ensuite supérieur du probatorium, procureur de la mission, et fut nommé provicaire 

en 1894.  

Il résida alors à Tchen-tou, et y passa le reste de sa carrière apostolique, s'occupant des affaires 

générales du vicariat qui furent à plusieurs reprises très difficiles,  

et administrant la paroisse de l'évêché, Y-tong-kiao, dans le sud-est de la ville.  

Lorsque les établissements catholiques de Tchen-tou furent pillés en 1895, il se réfugia avec 

son vicaire apostolique, Dunand, chez le préfet de la ville,  

où il resta pendant deux mois, gardé à vue jour et nuit. 

 Il prit ensuite part aux importantes négociations qui suivirent et aboutirent au paiement des 

dommages causés à la mission et aux chrétiens. 

 

L'évêché ayant été transféré dans la partie nord-est de Tchen-tou, il fut curé de la nouvelle 

paroisse, Kouy-ouang-kiao. 

Quelques années plus tard, le Se-tchoan occidental souffrit des Boxeurs, et le missionnaire fut 

activement mêlé aux négociations entreprises pour régler les dommages-intérêts. 

 

Au cours d'un voyage qu'il fit en France et à Rome en 1903, il essaya de décider les Trappistes à 

aller fonder un monastère au Se-tchoan  ;  

les espérances qu'il conçut alors ne sont pas encore réalisées. Il mourut à Tchen-tou le 18 

décembre 1908, et fut enterré au cimetière Mo-pan-chan. 

 

son frère 

PONTVIANNE Martin Jean 

frère du précédent, originaire de La Brousse, hameau d'Yssingeaux (Haute-Loire), vint au 

monde le 1er mars 1839.  

Il fit ses études au petit séminaire de Monistrol, entra laïque au Séminaire des M.-E. le 23 

octobre 1860, y reçut l'onction sacerdotale le 30 mai 1863,  

et partit le 16 juillet suivant pour la Cochinchine septentrionale.  

Sa mission étant encore fort troublée, il s'arrêta à Saïgon, et, après un séjour de six mois à 

Poulo-Condor, où il exerça les fonctions d'aumônier du pénitencier,  

il se rendit à Hué  ; il y arriva le 16 septembre 1864. Il fut chargé du district de Sao-bun qu'il 



trouva en ruines  ; il le restaura, et convertit un certain nombre de païens.  

En 1876, il administra toute la province du Quang-binh, et eut pour résidence principale Ke-

sen. 

Nommé évêque de Botra et vicaire apostolique le 31 août 1877, il fut sacré à Kim-long le 12 

mai 1878, et se mit aussitôt à visiter la mission.  

Malade au cours d'une de ses tournées pastorales, il voulut continuer à remplir ses fonctions.  

Complètement épuisé au printemps de 1879, il alla au sanatorium de Béthanie à Hong-kong, et 

s'y éteignit le 30 juillet suivant. 

On a gardé le souvenir de sa charité qui était très grande  ; souvent il se privait du nécessaire 

pour venir en aide aux malheureux  ;  

il garda longtemps près de lui un mendiant qu'il avait recueilli, l'entoura de soins, l'assista à la 

mort, et voulut l'ensevelir lui-même. 

 

Armes. - D'argent au pont à une arche du même, maçonné de sable et posé sur une rivière 

d'azur. 

Devise. - Quasi via transeuntibus. 

 

Biographie. -  

Notice biographique sur Mgr Martin-Jean Pontvianne, évêque de Botra, vicaire apostolique de 

la Cochinchine septentrionale [avec portrait],  

par l'abbé H. Colly, prêtre du diocèse du Puy. - J. M. Freydier, imprimeur et Th. Bérard, libraire, 

Le Puy  ; S. Léotard, libraire, place du Foiral, Yssingeaux, 1880, in-12, pp. iv + 1 F n. ch. + 56. 

et 

 dictionnaire des devises écclésiastiques 

et 

à l'époque , infos trouvées sur le site des missions étrangères de Paris en Asie 

 

Merci à Jocelyne Saudadier pour toutes ces données 


